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DISCOVRS    DE  LA 


MAGNIFICLVE  RECEPTION 

6^  triomphante  entrée  5  de  la  grand 
Duchefle  de  Tofcane  y  en  la  ville  de 
Florence. 

'Estant  e{pandu  par  tout ,  le 
bruiâ:  de  Theureux  mariage  fucur 
entre  le  Sereniflfime  grand  Duc  de 
Tofcane ,  Ferdinand  de  Medicis,  3c 
&  la  trefilluftre  PrinceflTe  Criftine 
de  Lorraine,  petite  fille,  de  feu  d'heureufe  me* 
moire,  Henry  deuziefme  Roy  de  France.  On  aC* 
feure  ettre  venus  exprès  a  Fiorence;»de  toutes  parts 
plus  de  trente  cftrangers,  &  entre  autres,  le  Duc 
de  Mantoùe  auec  Madame  la  DuchelTe,  fa  femme> 
accôpagné  de  grande  nobleffe.Don  Cefar  d'Efté, 
de  la  niaifon  du  Duc  de  Ferrare.  Les  trefilluftres  & 
trefreuerends  Cardinaux,  Colomne  dcMantoiie, 
de  Monté,  &  de  louyeufejenfemble  vn  grad  nom* 
bre  de  C heualiers ,  Seigneurs ,  Gentils-hommes^ 
plufieurs  Prélats, &  de  toutes  fortes  d'autres  per- 
fonnes. 

Apres  donques  que  la  crefîUuftrc  Princelfe  fuf- 
dittCjfut  po^rtiede  Lyon,  pour  donner  iufques  à 
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Marfeille ,  elle  fut  recueillie  audit  lieu  par  trelîlfu- 
flre  Prince  Don  Pierre  deMeciicis,frercde  fon 
Altefle  ,  pour  la  conduire  iufques  en  Tofcane, 
auecques  vne  belle  flotte  de  vaiffeaux,  eftant  la 
Galère  oueftoit  entrée  laditte  Princeffe, armée 
&  aornee  trefmagnifiquement.  Arriuee  près  de 
Florence,  &  .eftans  toutes  chofes  bien  difpofees 
pour  lareceuoir,  ccfte  prefente année  le  jo.iour 
dumoysd'Apuril ,  158p.  elle  entra  dans  la  ville 
de  Florence,  par  la  porte  de  Prato.  Eftansfortis 
vne  infinité  de  Seigneurs  qui  cftoyent  exprès  ve- 
nus de  toutes  les  parties  d'Italie,  pour  fetrouuer  à 
lafolennité  &feftedecesnopces,  ilsluy  allèrent 
au  deuant  hors  la  ville,  pour  la  receuoir,la  plufpart 
d'iceux,  ayansjdetresbelles  &  riches  liurees.  Et 
comme  ellefe  trouua  à  la  porte,  dans  vn  carroche 
tiré  par  quatre  cheuaux,  tous  atteliez  &  fembla- 
bles ,  en  mefme  inftant  furuint  le  grand  Duc  alïiz 
dans  vn  coche.  Lors  rEuefque  de  Fiefole ,  prefcn- 
ta  la  fainéle  Croix ,  à  la  PrincelTe ,  laquelle  fe  met- 
tant à  deux  genoux  eh  terre,elle  baifa  deuotement. 
Apres  cela  rArcheuefque  de  Pile  ,  prefenta  au 
grand  Duc  vnbalTin  d'argent,  dans  lequel  yauoic 
vneCoronne  enrichie  de  pierreries,  qui  fut  par  le 
Ducmefmespofeefutlechef  de  fon  efpoufe  ,  & 
puis  elle  s'achemina  dans  la  ville  ,  iufques  en  vne 
Eglife  oùlestrefillullres Cardinaux  de  louyeufe, 
de  Gofague,  Colomne  &  de  Monté,  Tattendoient 
enfemblement.  Et  d^autre  part  le  grand  Duc  fe 
retira  à  fon  palaix,poury  accueillir  fon  efpoufe. 
Apres  qu'elle  futcoronnee,elle  futmifefoubs  vu 
Poiile,  &  montée  fur  vric  haquenee^dont  la  houffe 

enfem 


«nfemblc  le  fufdit  Poifle,  eftoit  prisé  valoir  cent 
mille  efcus.  Le  Poifle  eftoit  porté  par  foixante 
Gentils-hommes  des  plus  anciennes  &  nobles 
maifons  de  Florence  :  Elle  eftant  ainli  montée ,  & 
accompagnée  de  tout  le  Clergé  delà  ville,  &  des. 
plus  apparens  Seigneurs ,  tant  de  la  ville  qu'eftran- 
gers,  tiravers  lepalaix  Ducal.  Le  Duc  de  Man- 
toùe  eftoit  à  la  main  droi<fte  du  Poifle  ,&  le  Sei- 
gneur Don  Pierre  de  Medicis  ,  eftoit  à  la  gau- 
che ,  tous  veftus  de  fatin  &  veloux  blanc  ,  cnri- 
chy  d'infinies  perles  &  autres  pierreries, comme 
aulTî  eftoit  laPrincefle  &  tous  les  Gentils-hom- 
mes quiportoient  ledit  Poifle.  Derrier  le  Poifle, 
venoit  vne  fœur  du  Duc  de  Brunfuich  ,  entre  le 
Seigneur  Don  VirginioVrfino,  Duc  de  Braccia- 
no,&vn autre  grand  Seigneur.  Apres  fuiuoyenc 
trois  grands  dames,  enfemble  douze  filles  d'hon- 
neur de  la  grande  Duchefle ,  parmy  deux  Gentils- 
hommes des  premiers  &  plus  anciens  &  aagez  de 
la  ville  ,  chacune  d'icelles  eftoit  montée  lur  vne 
hacquenee.accouftree  &  ornée  de  riches  pareures 
d'orfeurerie  ,  broderie  &  pierreries  detrefgrande 
valeur.  Apres  marchoit ,  comme  en  l'arriére  garde 
le  Marquis  lean  Vincent  Vitelli  ,  enfemble  fa 
compagnie  de  gendarmes  &  d'ordonnances  ,  ar- 
mez tous  à  blanc  leurs  bas  de  layesde  veloux  vio- 
let auec  broderie  d'or&  d'argent.  Puis  venoienc 
quatre  compagnies  de  chenaux  légers  ,  armez  à 
blanc  &  bien  môtez.Il  faut  noter,que  tout  le  Cler- 
gé,toutes  les  Eglifes,  &  tous  les  ordres  qui  ertoiëc 
fortis  de  la  ville  les  premiers  ,  &  puis  les  Cha- 
noines de  l'Eglife  Cathédrale  les  derniers,  ^ipres 
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le  fufditcoronnement  de  la  grande  Duchefle,  s'en 
recournerêccousparvnaucrechemin  dans  la  ville, 
le  feroy  trop  long  à  déclarer  par  le  menu ,  le  nom- 
bre desCbeualiers&grâds  Seigneurs  qui  eftoiéc 
venus  àTenuy,  enlemble  leur  riche  &  fumptueux 
équipage  pour  honnorer  cette  ferte^Sd  vous  repre- 
fenceray  leulemenc  les  Théâtres  &  EfchafFaux,  qui 
furenc  induAneufement  6i  fuperbement  dreflez. 

A  l'encrée  de  la  porce  dePraco  ,y  auoit  vn  Arc 
triomphal,  &  dVn  coufté  vn  grand  tableau,  auec 
cefte  inicripcion. 

C.  Iules  Cefar  Oftauian  ,  M.  Anthoine,  M. 
Lepide  Triumuires,  fondent  vne  colonie  à  Floren- 
ce, qu'ils  peuplèrent  des  plus  nobles  familles  de 
la  tribu  &  quartier  nommé  Scaptia ,  &  firent  pofer 
les  premiers  fondemens  de  la  ville. 

Et  au  deffus  y  auoit  vn  autre  tableau  auec  ce 
mot. 

AREZZO. 

Vrùs  vctiis&  factis  iUuflribus  ïnclyta^fed  quA 
In  partes  olm  nmium  difctjfa  féroces, 
Depcjuitç^  animos , &ji'enos  lata  recepjt. 

Il  y  auoit  encore  vn  autre  tableau  aflfes  grand, 
auec  Cette  inlcriprion. 

Tctilas  Roy  des  Gots ,  defmolit  la  ville  de  Flo- 
rence. Charlemaignc  Roy  des  François  &  Empe- 
reur tref-viftorieux ,  la  reliablit,  &  rappella  les  ha- 
bitans  qui  eftoyenc  efpars  parmy  les  champs. 

Et  au  plus  haur  du  collé  mefme  vaucit. 
C  O  RT  O  N  e/ 

Me 
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Me  tcnuere  Vmlïi ,  quos  eiecere  VeUfgi. 
Thirreni  hos  fortes,  quels  fucceffere  Quintes^ 
2^uncMedicum  Iniperio  tranquiUam  facequiefco. 

Etd'vn  autre  cofté  eftoit  celle  qui  s'enfuit. 

CASERONIANA. 

Iinibus  Augnjlisregio intercepta  feraque 
Troie,  Virum  ad  fnatns  duros  qux,  nata  laboreSy 
Imperijs  gejlit  regum  parère  fuorum. 

Et  de  Tautre  coftç  celle  qui  s'enfuit. 

FLANFORDÎA. 
Oui  quondam  in  fefueranî  conuertere  dextras, 
Tratnùus  &  fratres  inmtcos  reddere,  Nrmc  hiy 
Imperio  Medicum  certant  m  amore  fidéque. 

Sur  la  porte  de  l'Arc  triomphai  du  tableau,  fa 
ville  de  Florence  faifoit  contenance  de  tenir  la 
porte,  &  de  luy  rendre  obeyflfance  au  nom  des  vil- 
les de  Tofcane ,  &  y  eftoit  efcrit. 

îngredereo  rirgo^tibï fe  Vlorenîiatotam 
Dedicat,&  cunclas  Uta  recludit  opes, 
IngrederCy  ô  pcpulique  impie  pia  vota  futuri, 
lUe  Duam  in  te  Jpem  pojlentatis  kaèeî. 

Et  foubs  le  fufdit  tableau,  y  eftoit  efcrit. 

Me rerum  doniinï  fortes gcmiere  Ouirites. 
Afiduufa^  labor  ùeUi^generVjCt^  vimis, 
Vrotulit  imperij  fines  concordtbusarmis. 
Mox  armis  iunCla  tngenuA  viclricibus  artes. 

Etàcofte,y  eftoit  efcrit. 

Certaldum  pr^torium. 
Et  au  deffus. 

Aj^icis  Hetrufc(Z  vices oppida  vallis, 
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At^  vhi  quondam  Arnus  tnerftu  ftagnanûbm  vndis 
Detimtt  Pœnosyquam  îiunc  fata  cult4  remdent. 

Et  audeflbubs. 

Hic  fontes  amnefquc  &  rurd  exculta  falubri 
Aère  non  folum  morbos  &  cerpore pellunt, 
Verum  eùam  ctms  animes  &pe£tora  foluunt. 

Et  eftant  entré  dans  TArc  triomphal  à  main 
droiéle  y  eftoit  efcrit. 

Charlemaigne  Roy  &  Empereur  trefpuiiTant, 
faid  bartir  des  Eglifes  dans  Florence,  &y  plante 
robferuacion  de  l'honneur  de  Dieu  fort  deuotc- 
ment. 

Et  âudeffus  de  ce  tableau  eftoit  efcrit  ce  que 
s'enfuit. 

MONTEPVLCIANO. 

Fœcundas  e  monte  Glani  ftagnantep^tudes 
Dejpicio,  &gratos  agros^Ceren^ 
Et  Bacclnin  pnmis  colles  demtmere  Idtos. 

Aupresyauoitvnautre  tableau  auecqnes  ccfte 
infcripcion. 

Les  FlorëtinsafTocies^  auecques  Charles  d'An- 
jou >  furnionccnt  &  mettent  en  fuite  Manfroy ,  en-- 
nemyiurédc  TEglife  Romaine. 

Et  tout  ioi^aant  vn autre,  où  eftoit  efcrit. 

P  I  S  T  O  Y  E. 

(lu<z  ciutli  dm  con  feclos  cdde  Omrites 
£p€ctaut,madidufque  meo  77îox fangutne.tandem 
Comunxï  fectas  tecum  Florcrma  dextras. 

Puis  le  tableau  &  infcription  fuiuante. 

Lors  que  Icaa  Galcace  D uc  de  Milan,afîîegeoit 

&  battoit 
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&batoitlavillede  Florence,  &  faifoittout  effort 
pour  fc  faifirduponc,  quieftoicfur  la  riuiere  du 
Pau, il  fut  dcfFai(5l,rompu  &  chafle ,  fon  armée  tant 
par  eau  que  par  terre  diHipce  ^  &  par  ce  moyen  l'I- 
talie garantie  de  la  crainte  de  Teruitude  que  la  me- 
naçoic. 

Et  par  deflfus  ce  tableau  eftoit  efcrit. 

SAINCT  SEPVLCHRE. 

Oit'î  me  condïdennt,  vrbsfin  vetm^an  noua  lis  eji, 
Ouji  tamen  haud  vlli6  cultu  jludijsij^fecundamy 
Sine  ea  fit  Martis  ,feu  Palladis ,  effefatetur. 

Et  foubs  ce  tableau,y  eftoit  cefte infcription. 

Les  Florentins  défendirent  vertueufement  leur 
ville,defnuee  de  murailles,  eftat  affiegee  par  l'Em- 
pereur Henrv  ,  &  le  forcèrent  d'abandonner  le 
fiege. 

Etaudefliis. 

F  I  E  S  O  L  E. 

Tilia  eut  Maunfecit  cognomen  AtUntis 
Tefuta^quaynquam  alîis  femperque  opprejfa  ruinis^ 
I.jfc  tut partem  t amen yO  Vlorenna  gatidet, 

S'enfuiuoit  vn  autre  tableau^^  cette  infcription. 
Les  C  itoyens  de  Fitfole ,  fe  méfient  &:  conioi- 

gnent  enfemble  les  Florentins,  après  auoir  efté  par 

eux  vaincus  &  faiôts  captifs. 
Et  au  deffus. 

PISE. 

Antïqua  AlpheA  Viiimim  aii  ongine  Pi/k, 
Vrbs  quondam  Imperij ^magnarumtj^  Amula  laudum, 
Dum  vires  animofq^ potens  afcendn  in  hoftes. 
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Du  mefmecoftéy  a  vneautrc  tableau  auec  ceftè 
infcription. 

Radagufe  Scitc  ou  Tartare,s*arrefta  auec  fon  ar- 
mée de  trois  cens  mil  barbares  aux  montaignes  de 
Fiefole.  Stilico^auec  les  forces  des  Romains^  Faf- 
faille  en  fronc:Et  les  Florentins  fourtis  de  leur  vil- 
le,le  combatent  à  la  queuë.Et  par  eux ,  luy  ^  fes  en- 
fans  &  fon  armée  font  mis  en  route,  tuez  &  def- 
faiéls,  &  la  ville  de  Rommedeliureedc  trefgrand 
dangers. 

Et  au  deffus  eft  efcrit. 

VOLTERRE. 

ïxcelfam  Lydipofuereinmontiùusaltis^ 
Interùijfenas  vt prima  excelleret  vrks, 
QjiAmagnum  Hetrufcis  regnutn peperijfe  feruntufé 

Puis  ea  paffant  plus  oultre  à  Tentree  du  pont  de 
la  fainéle  Trinité,  à  la  cimedVne  grande  vafe  y 
auoitdVn  cotte  vne  grande  ftatue  de  relief,  auec 
cette  infcription. 

A  C.  Iules  Csefar  Oftauian ,  Empereur ,  fonda- 
teur de  la  ville  de  Florence. 

Et  de  l'autre  cofté  y  auoit  cette  infcription. 

A  Charlemaigne  Empereur  inuincible  répara- 
teur &  fécond  fondateur,  de  lavillede  Florence, 
f;^'  dettruiteparTotilus. 

Premier  qu'entrer  foubs  ceft  arc  triomphal  y 
ettoit  pofé  vn  grand  tableau ,  &  à  la  cime  d'iceluy^ 
cet  efcrit  en  lettres  maiufcules. 

LORRAINE. 

^;        Bc  dcffoubs. 

.  _  


lSdtut(fi  otnagnis  cmataltruria  donisl 
QuAjortunatum  reddere  quemq^folenU 

Te  célèbres  décorant  vrbesy  amnef^  ^^^^fç^ 
Et  catnpi  &  coUesy&genus  acre  virum: 

Te  Medtcum  domt4s  ait  a  beat ,  qu£  pace  velarnûs 
Qj4Alibctin  terris  xquiparare  potejl. 

MOSELLA. 

Sumpfimm  Ame  vndasyjtc  quid  Deus  affuit  auâor 
FaxttyVthinc  nata  proie perennet  amer» 
Deuant  le  tableau  de  Lorraine ,  y  en  auoit  vn 

autre  qui  difoit. 

Enuma  dcl  Tufcia. 
Et  au  deffoubs. 

Qmfquis  resgejlas  à  te  beUïj^  ^omt^^  < 

Et  tua  fujptcicns  fortiafada  legtt: 
Sctlicet  hoftiles  deletas  fApe  cohortes, 

Atque  olim  miffus fub  iuga fan£ta  SyruSj 
Nimirum  tant  a  nafcente  ab  origine  proie, 

Nufquam  yllam  in  terris  ajferit  ejfe  parents 

ARNVS. 

Qui  modo  nos  fenfus  contunxit  amore  MofeUa^ 
Hune  nequeatpojl  bac  vUaabelere  dies. 

Il  y  auoit  après  vn  autre  tableau,auec  Tinfcriptio 
fuiuante. 

Clément  Pape  feptiefme  parle  &  confère  à 
Marfeille  auecques  le  Roy  François  premier,Roy 
de  France,  &  donne  en  mariage  Catherine  fille  de 
Laurens  de  Medicisduc  d'Vrbin  à  Henry  de  Va- 
loys^fiU  dudit  Roy  François- 
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S'enfuiuoit  vne  autre  tableau  auecques  cette  in- 
fcription. 

Inter  Pontifices  fefe  regefa^  Tetentesj 

Et  focerton  &  natos^gmerumj^  mrufc^  vtrumç^y 
Atque  Duces yTnagnofq^  Duces  aà  fydera  toUet. 

En  vn  grand  quarrc  ou  tableau ,  eftoient  repre* 
fentees  en  paincturela  Roinemere  Catherine  de 
Medicis  5  les  Papes  Léon  &  Clément  feptiefme  & 
tous  les  Ducs  &  grands  Ducs  deTofcane ,  iufques 
au  moderne  ,  &  à  la  cime  d'iceluy  y  eftoit  le  difti- 
que  qui  s  enfuit. 

Btrufcis  Jpes  orta  tuos  agnofcCytuif^ 
PtQgeniem  fimïlem  mox  gemtura  vent. 

Plus  vn  autre  quatre  ou  tableau  aueccefte  in- 
fcription, 

Claude  fille  du  Roy  Henry  fécond ,  &  de  Ca- 
therine de  MediciSjfe  marie  auecques  Charles  troi 
lîefme,Duc  de  Lorraine. 

Plus  vn  autre  ioignant,  difant  ainfi. 

G atherine  de  Medicis  Roine  de  France ,  donne 
en  mariage  à  Ferdinand  grand  Duc  deTofcane, 
Criftine  de  Lorraine  fa  niepce^pour  rettablir  au- 
cunement &  remplacer  vne  autre  foymefme  dans 
fa  patrie» 

Et  en  vn  autre  tableau  la  mefmes  eftoit  efcrir. 

Pierre  de  Medicis ,  fils  du  grand  Duc  Gofme, 
ameineen  Tofcane  depuis  Marfeille5dÂsfa  royale 
galere^Chrirtine  fille  de  Charles  Duc  de  Lorraine, 
pour  eftre  mariée  au  grand  Duc  Ferdinand  fon 
frère. 
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Delà,  venant  au  Cartier  de  Carncfecchiy  auoit 
le  troifieme  théâtre  ou  arc  tryonipliât,  à  vn  des  co- 
ttez  d'iceluy  y  auoit  vn  grand  tableau  auec  Tinlcri- 
ption  fumante. 

François  de  Lorraine  Duc  de Guife,deffit en 
bataille  rêgec  feize  mille  hérétiques  près  de  Dreux 
&  conftitua  prifonnier  le  Prince  de  Condé  leur 
Chef. 

Ecdeffus  yauoit  leportraiftd'vnoifcau  blanc, 
qui  tiroi  t  vn  rameau  verdoyant  d'vn  arbre  fec ,  &  le 
mot  difoit. 

FIDES    MAIORA  FACIT. 

De  Tautrecoftéyauoit  vn  autre  tableau,  auec 
cefteinfcription. 

François  de  Lorraine  Duc  de  Guife,  lieutenant 
gênerai  du  Roy  Henry  fécond ,  prend  par  armes  la 
villede  Calaix,  &  après  auoirfubiugué  la  Conté 
d'Oye  &tout  le  pays  circonuoifin,  chaffadelàla 
merles  Anglois,quiauoyent  occupé  ce  pays  du- 
rant deux  cens  douze  ans, 

A  la  cime  y  auoit  vne  femme  pourtraiéte  dans 
vn  efcu,oupauois,  coronnee,&  ayant  vne  efpee 
plongée  dans  fa  poiôrine,  auec  cette  deuife. 

PERIMIT,    ET  TVETVR. 

Au  dedans  de  Tare  ,  d'vn  coufté ,  y  auoit  vn  ta- 
bleau auecques  Tinfcription  que  s'enfuit. 

Apres  que  Godefroy  eut  recouurc  Nice  d'entre 
les  mains  desSarrafins,  garantie  &preferua  Bôe- 
mond  de  Normandie,qui  s'eftoit  fourre  temerere- 
mentj  enfemble  toute  Tarmee  es  aguets  &embuf- 
chcs  des  ennemis,leur donna  la chaiTc,&  fe faific  de 
leur  camp, 
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De  l'autre  cofté  y  auoit  vn  autre  tableau ,  &:  ce^ 
fteinfcription. 

Godefroy  eftant  aflicgé  dans  Antioche  auec  fes 
troupes  Chreftiennes,  affligées  de  famine  &  pefti* 
lêce,par  Corban,lieutenât  du  Roy  de  Perfe.Faifant 
vne  forcie  de  la  ville  d' AntiochejContre  luy,  le  def- 
fit  &  occit  près  la  riuiere  d'Oronte  metant  en  fuite 
partie  de  Tarraee  ennemie. 

Et  audelTusdeTarcpar  dedans,  y  eftoit  pour- 
traiél  Godefroy,  qui  deflioit  vne  femme  attachée 
difant  ; 

IVDAEA  SOLVTA. 
Par  dehors  ledit  arc,y  auoit  deflous  Tinfcription 
qui  s'enfuit. 

Godefroy  de  Bouillon  ,  eft  créé  chef  &  Capi- 
taine gênerai  de  trente  mille  foldats  à  pied,  &de 
dix  mille  cheuaux,quieftoyent  abordez  à  Con-- 
ftantinople  &  de  tous  les  cartiers  d'Europe^pour  la 
deliurance  de  lerufalcm. 

Etdelautrecofté  on  lifoit. 

Godefroy  donnant  i'affaut  à  lerufalena,  monta 
le  premier  fur  la  muraille. 

Hors  de  l'arcà  la  cime/e voyoyet  les  armoiries> 
des  deux  efpoux,  auec  cet  efcrit . 

Godefroy  eft  créé  Roy  de  lerufale  par  les  prin- 
ces Chrefties/iTiais  il  ne  voulut  (  fuiuant  la  religion 
Chreftienne  &  reuerence  qu'il  portoit  à  la  memoi* 
re  de  la  coronne  d'efpines  de  noftre  Seigneur) 
qu'onluy  mit  furlechef  aucune  coronne. 

Et  d'vn  cofté  de  ce  tableau,  y  auoit  vne  ftatue, 
aux  pieds  de  laquelle  eftoic  eefte  infcription. 

Gode 


Godcfroy  de  Bouillon  premier  Roy  de  Hieru- 

Ecde  Tautre  cofté  vue  autre  ftatue  auec  ceftc 
infcription. 

Balduin  Roy  deuziefme  de  Hierufalem. 

Le  quatriefme  Arc  triomphal  ettoit  près  du 
Dome,  ou  y  auoit  dans  vn  niche  ou  vuideja  ftatue 
du  Roy  Catholique,  ayant  vn  bafton  en  fa  main 
droidc,auec  cefte  infcription  deflbubs. 

A  Philippes  d' Auftriche  ,  Roy  Catholique  des 
Efpaignes. 

Et  audeflfuscefte  autre. 

Imperitm  longe produxi  àpatre  rehêlum^ 
Cencipio^  anitno  ntlnifi  grande  meo. 

Et  ioignant  cefte  ftatue  dans  vn  tableau  eftoit 
pourtraiéle  l'effigie  de  laviftoirenanale^difant. 
Philippe  d'Auftriche  Roy  Catholique  des  Efpai- 
gnes, defteit  &  noya  dans  la  mer,  Tarmeenauale 
des  Turcs, près Lepanto,&:  deliurapar  ce  moyen 
de  frayeur  &  captiuité  toute  l'Italie. 

Tout  ioignant  eftoit  la  ftatue  de  feu  l'Empereur 
Charles  5.aueccequi  s'enfuit  au  deffoubsicelle. 
A  Charles  cmquiefme  Empereur  tref-vi6lorieux. 

Et  au  deffusla  ftatue  ce  qui  s'enfuit. 

Speêlentur fi beila  acri  virtuteperacta^ 
Mdeat  haud  fe  vUus  fe  dquiparare  mihi. 

Et  puis  tout  ioignant  cefte  ftatue,  y  auoit  vn  ta- 
bleau, auecqucsleportraiâ:  delà  rcprefentation, 
lors  qu'il  deliura  Vienne  en  Auftriche  du  fiegede 
Sultan  SoUman. 

Chyles  5.  Empereur  Inuaincu^meit  en  defrou- 

te  Soly 
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tcSolyman  Roy  des  Turcs  afliegeantla  ville  de 
Vienne  en  Auftriche  ,auec  vne  armée  ineftimable 
de  gens  de  pied  &  de  cheual,luy  faifancleuer  le 
llege* 

Quant  au  cinquierme  Arc  triomphal ,  eftoyent 
vis  avis  d'iceluy  de  feule  grand  DucFrançois  de 
Medicis,&  de  fa  première  femme5&  ce  mot. 

N//  adtierfum  prudenter  agenti. 

Et  à  IVn  des  collez  vn  autre  tableau ,  auec  ccfte 
infcriptionau  deffus. 

Tufcia  Piratis  fefe  défendit  aùAjris. 
Nunc  erit  aujpicijs  tutior  tlla  tuis. 

Et  au  deflfoubs. 
CofmedcMedicis  grand  Duc  de  Florence^  in- 
ftitua  l'ordre  des  Cheualieri»,fous  le  nom  Scfaiv- 
uegarde  de  fainft  Ettienne,  pour  aflfeurer  la  mer 
Tofcane  contre  les  Pirates  ScEfcumeurs^  &  leur 
affigna  de  gages  honneftes. 

Etàcofté  de  ce  tableau  y  auoitvne  ftatue,  & 
defTous  icelle  cette  infcripcion. 

A  Alicnor  de  Tolède. 

Et  par  deflbs  cftoit  efcrit. 
Tilta  Froregts  magnorum  &  neptis  auorum, 
Trogcnui  magnos gens  iiki  Etrufca  Duces. 

Et  de  l'autre  cofté  de  c'eft  Arc ,  y  auoit  vn  autre 
tableau,  &  au  deflTus  à  la  cime  cetteinfcription. 

OppuU  munitafi^  t'ibi fuhflruxîmus  Vrùes. 
Oitm  qu£>  proli  fint  décora  ampla  tuA, 

Et  au  delTous  ce  qui  s'enfuit. 
Cofme  de  Medicis Duc  de  Florence,  fortifia  la 

Tofcane, 


Tofcatie,cnbafti{raat  ^haftcaux  ji  villcsj  çîm  &  de 
forts. 

A  <:o{le  <îe  ce  tableau^y  auok  vne  flatue  auec  ce* 
fie  infcription, 

AColmedcMediciSjgrandDucileTofcane^ 
Et  au  deiTus.  <l'icclle, 
Dux  marnas  fadus y  magnus  Duxgentis  itrufi^ 

Tundabatnatis  régna  tenendafuis. 

Le  fixicfme  Arc  eftoic  vers  le  palais  ducal,  &  au 
deffustftoyent  les  armoiries  de  la  maifon  dcMe- 
dicis.auecques  celle  deuife. 
J^Agn^  4Hdentes  maipr/i  fcquuntur. 

Par  dedans  eftoic  la  ttatuedc  tean  de  Medici?, 
Zl  deflfoubs  elle^celicinfcription. 

A  leande  Medicisfilsde  Cofmcde  Medicis^ 
grand  D  uc  de  Tolcane* 

Etaude/Tus^ 
Sltum  Mufd  pueruwgremto  fou  ère  Jinuque» 

Exercet  iuuenïs  nunc  graue  Hattis  opus. 

Et  auprès  la  ftatue  de  Garzia  de  Medicîs ,  ZMpc 
cefte  infcription  au  deffoubs; 

A  Garzia  de  Mcdicis^ 
Et  fur  elle. 
;Magno  amm0,  fulchrafacie Jpelfandus  éî  4Cri 
-   Virtute  vna ,  omnes  qua  fuperajfet  auos. 

Puis  vn  autre  ftatue ,  &  au  deâbubs  c&QXt  cfctit» 

A  lean  de  Medicis* 

Etaudeflus, 
Alf  ciuesautonfmul  concotdU  imxitv 
Et  tes  bac  vn^ puHica  creuit  of  e. 
Au  delfus  la porçe  principale  de  ceft*rc,pftoycc 

G  pourtrai 
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pourtraitcs  les  armoiries  des  deux  cfpoux.auec  ce- 
fte  infcription. 

Vtr^que  grat^  Veo. 
A  coftc  de  ceft  arc  y  auoic  vne  ftatue ,  &  au  deC. 
foubseftoit  efcrit. 

A  lean  de  Medicis^  fils  de  Ican* 
Et  audeflusicelle. 
MilitU  difciplmamqudt  lapfa  iacekat 

Rejlttui ,  inque  amufulminii  infiar  eram. 

Deflbubs  l'arc  y  auoit  vn  tableau,&  au  deflbubs 
ccftc  infcription. 

Cofme  de  Medicis  Duc  de  Florence,eftablit  de 
gendarmerie  à  pied  &  à  cheual  pour  la  deffence  de 
la  Tofcane. 

Et  fur  ce  tableau  y  auoit  vn  eftandard  gênerai, 
&  au  delTus  iceluy  eftoit  efcrit. 
jEx  me  miltttam  didicit  mea  Tufcia.at  ex  te 

LAtafrui  difcat pace  bonist}^  fui. 

A  cofté  de  ceft  Arc  y  auoit  vne  ftatue ,  &  foubs 
elle  cefte  infcription. 

A  Pierre  de  Medicis. 
Et  au  deflus. 
Vïue  diu  fcelix^  Tufc&  gratïfme gentu 

înnumera  in  cuniios  qupbenefa^a  feris. 

Delautrecofte^y  auoitvn  autre  ftatue,  &def- 
foubs  eftoit  efcrit. 

A  Ferdinand  de  Medicis  grand  Duc  de 
Tofcane* 

Au  deffiis  d'icelle  eftoit  efcrit. 
Ter  te  auras  terris  aRra  afflduere  falubres, 
^tmmipleno  copia  fundit  opes. 

Sur 


Sur  la  porte  du  Palaix  du  grand  Duc  eftoit  efcrit- 
lngredere,& fceptnm  Tufc£  capenobile  gentis. 

Et  au  deffoubs  y  auoit  vn  quarré  ou  tableau  faidl 
de  la  main  de  Bernard  Pacetti,reprefentant  le  D  uc 
Cofmé  quand  il  fut  coroné  grand  D  uc  à  Florence, 
&  tient  Florence  en  la  main  droite ,  &  Sienne  en  fa 
gauche,difant. 

Diadema  Vorfen<z  régis  negligentia  amiffum: 
Cofmt  Medices  virtute  ac  diltgentia  recuperatum. 

Acoftédelamefmeporte,  y  auoit  vn  tableau 
du  eftoit  efcrit. 

L'Empereur  Maximilian  trefaugufte,appclle  ôc 
crée  François  de  Medicis,grand  Duc  de  Tofcane, 
&  luy  fai(ft  pofer la  corone  royale. 

De  l'autre  coftc,  y  auoit  vn  tableau  ou  eftoit 
efcrit. 

Pie  cinquiefme  Pape,  nommé  Cofme  de  Medi* 
cis  grand  D  uc  de  Tofcane ,  &  luy  pofa  la  coronne 
royale. 

Apres  fevoyoit  vn  grand  tableau,  où  tous  les 
Eftats  de  Tofcane ,  luy  venoyent  rendre  obeylTan- 
ce,apres  le  decés  de  Cofme  grand  Duc  fon  pere,& 
comment  aufli  après  la  mort  d'Alexandre  deMe- 
dicis^premier  DuCjCofme  auoit  efté  créé  Duc  de 
Florence ,  &  y  eftoit  efcrit, 
lœhx pnncïpium  fœlix  fortîina  fecuta  eft^ 
Ouâi Jperare ammas iam meliora  iubet, 
A  la  main  du  fufdit  tableau,  y  eftoit  vne  ftatue  & 
au  deffoubs,  efcrit  ce  que  s'enfuit. 
A  lean  de  Medicis  Cardinal» 
EtaudelTus. 
Surgdat  puer  antiqui^^J^es  altéra  Romoi 
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Et  au  dclToubs  le  tableau  de  ladice  premier^ 
Création  du  D  uc  Cofrne,cftoic  efcritv 

L'e  Sénat  &  le  peuple  Floreftdn,  nomme  &  Tub- 
fogt  Cofme  filsde  Ican&Nepueudeîeanjaulieu 
de  la  Republique  de  Florence. 

A  co(îé  gauche  de'ce  tableau  y  eftoit  vrie  ftatue,>* 
&  effou  eltrk  au  de  flToubs* 

A  François  de  Medicis  grand  D uc  de  Tèrcant.* 
Ec  au  deflus  icelle« 

Mrufcos placidapcptilos  cum pace  règebatf 
împonens  nuÙs  qucd  maie  ferret  onm. 
Or  il  ne  faut  oublier, qu'âpres  que  la  PrinlCiéflrt  fut 
<:^roiinee,&  en  entrât  dans  la  vilIe,on  tira  vn  nom- 
bre iilfiny  de  toutes  fortes  d'artillerie,  &  qut  les 
rues  poùt  les  rameaux  &  branches  qui  eftoycnt  le 
lt)ng.des  mufailles  &  du  pauc,eftoyent  toutes  vcr-^ 
doyantes^  Auxfencftres  balcons  ou  gâteries  >for- 
belleis  tapirterîcs,  auxcarre fours  &  plnfieurs  au* 
très  lieux  deConfefsde  Mufiquejdevoix&d'in* 
firumens.  Elle  alla  à  l'Egîiie  Cathédrale  pour  y 
faire  ion  oraifon ,  &  luy  vin^  au  deuatir  pour  la  re- 
Ce-uoir^n-eiitran^  fe  Cardinal  de  Mcdicis,&:  ellè 
eftant  à  deux  genoux  au  deuant  le  grand  auteî ,  vne 
t\utt  fut  reprefentee  ,  dans  laquelle  y  eftoyent 
vnze  muficitns^  chantans  foit  melodieufemenry 
àtîfqtiefsfut  refponduj  parvn  autre  Confcrt,  oà 
l'on  ioûoir  des  Orgues  &  autres  inftrumês.  Eftanc 
fortié  de  TEgl  jrG&  .s  approchant  du  Palaix,  îa  Du-* 
cheflc  de  Mantoue,accomp"  gnee  d'vn  nombre  in- 
finy  de  dames^tnagnifiquement  parées  luy  vint  au 
^    ^  dcuanc 


^eGàntpôurlaconduirè.  lès  grantîs  ajpprèfts  qui 
font  faict.s,pour  montrer  dauaiit  âge  rallcgrcfle  de: 
ce  mariagc,tont  mcrueilleuxrcar  Ion  a  dvtiU  force 
efchaffaux ,  à  la  place  de  iaincte  Croix,  pour  yeoir 
la  charte  des  Torcaux  & du  Lyon,  qui  fe  doit  fair^ 
après  les  ilopces. On  a  défia  ioiié  vne  Comédie,  où 
futreprelemee vn  fpeétacle  adn)irable,à  fçauoir 
fepc  nuées  qm  palToyent  panîjy  l'air  ^fc  haulfaivs  & 
baitîansyfans  qu'on  peut  cognoiitrc  comment  cela 
ft  poauoîtfairej&y  aiioitde  gensaii dedans, iuf- 
qties^nuironfix  vingt  peifonncs.  Il  y  auoir  des 
intcrmedieàà  fçauoir,vn  grand  Chariot  ^vrte  n^ui^ 
TCy&L  vn  mont  de  Parna(re,&  deiiX  grottes  dci  mon- 
tagne,&:  dura  le  ieu  fèpt  heures.  Au  Palaix  de  Pitti, 
lequel  a  cfté  autre^fois  bafti  par  Lucas  Putt  no- 
ble Florentin  ,  mais  dépuis  infiniment  augmenté 
par  le  grand  Duc  Cofme  ,  puis  rtduié^  au  combla 
dw  beauté  &  perfcdlion  ^  par  François  de  Medrcis^ 
grand  Duc,  Ace  Palaix di-ie  fe  prépare vnc  Nau- 
machie  ou  bataille  nduale^S.:  délia  il  y  <  quatre  braf 
fce^d'eau  de  profond ,  qui  couure  la baffè-cour^ 
On  prépare  aulfi  vn  combat  à  la  barrière ,  où  inter-. 
uiendronc  trois  Chariots  tryomphar.s ,  de  là  part^ 
de  trois  gentil  homes  Florentins,  Botti,  Saîuiati, 
&  PviccK  le  ne  fiÇaurois  réciter  lesengtns  à  feu ,  & 
feux  artificiel^ qui  font  préparez,  les  iouftes  ,  le5 
jDommcnes ,  mafc.-ïrades ,  &  autres  rares  magniS^ 
cenfes  &  csbatemeus» 


LES   NOMS  ET 

S  VRNOMS  DE  CEVX 

Qjy  r  ONT  ESTE'MOMMEZ 
par  le  gcand  Duc  pour  porter  le  Poiflc, 
dans  lequel  eftoit  la  PrincefTe  de  Lor- 
raine félon  l'ordre  de  TAlphabet, 

Sig.  ^Alberto  deljtgnor  Ottmio  de  Bardt. 
^LAlejfmdro  di  Giouan  BattiJiûL  Gondi. 
f^.AlejJandro  di  Carlo  IPittu 
M.AleJjandrodi  Be7îedetto  Mnchimelli. 
M*  AleJSadro  d'Altobtacho  Buon  delMoth 
M.AleJfandro  di  Giouanm  Mannelli. 
M.AleJfandro  di  Nîcolo  di  Gimta^indi. 
M.Antonio  di  Vincenzg  de  Ricci. 
M.Agnolo  dt  me  fer  Francefco  mmarhettî. 
M.  Bar  do  di  Gtouanni  Corjî. 
M.Baccio  dilacopo  Martelli. 
M.  Cojlmo  dt  Carlo  Tanciatichi. 
MXlopmo  diViero  T^tdolphi. 

M.Ca 


c5¥.  (^amillo  dilacopû  Fini. 
c5W.  J^ojimo  del  Capitano  Giouan  ^attijïa 
Venturi. 

M.Cocino  di  me  fer  GiouaBattiJîctConcini. 
M.Carlo  di  Tomafo  Guidacci. 
M.Francefco  di  mifer  Giuliano  Gondt. 
M.FranceJco  di  Vmcenzo  Aleffandrt. 
M.Federigo  di  ^IB^uberto  de  Ricci. 
M.FranceJco  Maria  di  Giouan  Vgolini. 
M.Fdippo  et  Antonio  del  Mtgliore. 
M.Fede  rigo  di  Simorie  ISonciaui. 
M.FranceJco  di  GuUelrrio  del  Riccio. 
M.Gualterotto  d'Ottauio  Vhaldim. 
M. Giouan  Battijla  d'oAntonio  oAntinori. 
M. Giouan  Battifta  di  '^indaccio  Ricajoli. 
M.Gino  di  Luigi  Capponi. 
M.Guido  di  Giouan  Battijîa  Guardu 
M.GianDonato  d*  Antonio  Barhenni. 

:  Gironmo  di  Giouan  Battijla  Zachinu 
f^i.Giuïiano  di  Simone  ^agnejî. 
M.Gwuan  Maria  di  Gioua  "Battijla  Deti. 
zMXum  d'Alberto  Altouiti. 

M.Lio 


éMXionardo  4t  mepr  Qm$.B^Ui^a 

M.Lorenzô  di  Vrancepo  CambL 
M'Lio^^rdo  di  BaBiam  Q10d.Qt.ti.>, 
M.Luca  di  RaffAell&Torrigii^m, 
téM.M^m  di  Rtiherta  Ma,gd(ttti^ 
M  !?Q)feri  d.i  Nofiri  Bracçi» 
M.Ottamo  di  Çii(lo  P^.cé, 
M.fim  d'Agmk  GticcUrdink 
M.TierodiMcoj^OcMmerhetiu  - 
M.Piero  di  mepr T>.om£nko.  ^onp 
MfViçro   Antonio  FrmcepQ  Scdi^ 
M.Viero  diJL.apQ.  ddTomgUa* 
M'Pi^T^od'GiQHanBiitttM^Sçdî- 
^JR^dolfi  di  Traneepq  ÇATmficbi> 
MXommap  di  Vrancfpq  Kem£cir^i„ 
MXmmrfQ  di  Tûijtmap  ^iffoli. 


SOMMAIRE  RAISON- 
NE ME  NT>  SVR  L^ALLIANCÊ 
du  grand  Duc  de  Tofcane  j  &  de  la 
Princeflede  Lorraine  ^  6c  des  mé- 
rites des  deux  maifonSt 


Vis  que  nous  auonsdeduiél  vne  paf-» 


^^J^  tie  des  ponipes  &  magnificences,fai*- 
tes  à  la  réception,  entrée,  coronne- 
^  v^^^  inêt  Scnopcesdelatref-illurtrePritt- 
^J^r'^v^^--^  celle  de  Lorraine  ^  auecT  le  Screniflî- 
me  grand  Duc  de  Tofcane,)!  ne  fera  pas  mal  feanc 
de  dire  quelque  chofc  en  paflant  de  la  grandeur  & 
mérite  des  deux  maifons&  bon  rencontre  de  leujf 
alliance.  Laquelle  comme  elle  eft  metueilleufe-* 
ment  fourtabIe,&  agréable  à  tous  les  gens  de  bieri^ 
aulTinous  deuons  prier  Dieu  qu'elle  leur  foie  heu-' 
reufe  &  profitable  à  la  Chreftiente. 

le  comenceray  par  la  maifon  de  Lorraine,  &  di* 
fayjquM  ne  fc  trouuera  aucun  tât  preuenu  foit  il  de 
hayne,enuie,ou  d*aucrepa{ïion  (s'il  à  quelque  ex- 
périence) qu'il  ne  recognoiffe  qu'elle  eft  vne  des 
plus  anciënes,nobles  &  illuftres  de  rEurope,qu'cl- 
leeft  defcendueou  alliée  de  tous  les  Roys,  Prin-^ 
c^j  grande  feigueurs     potentats  de  la  Chrc- 

î)  ftienté. 


ftknte*  Sur  tout  (pour  ne  renouueller  leur  origine 
dela  raGcdeCharlemaigne  Roy  de  Franeeil  y  a 
cnuiron  800.  ans,  Suiuant  ce  qu'en  ont  efcrk  infi- 
nis auteurs  j  la  feule  pieté  proueflc ,  modcftie,ge- 
nerofité  &  tant  d'autres  vçjjtus  de  Godefroy  reco* 
gneuindubirablementpôuri  vn  defes  ayeulx^Iuy 
fuffirapour  tous  autres.  II  védit  toutes  fes  feigneu- 
ries,  employa  tous  fes  moyens,  paras  &  amis ,  &  fa 
vie  propre*  pour  fe  croifer  au  voyage  &  conquefte 
de  la  terre  fainéle  :  vuide  toufiours  d'ambition,  la- 
quelle ordinairemêtaueugle  les  plus  brauesguer^ 
riers ,  &  i'eftime  que  fi  Ton  examine  bien  fes 
aélions, qu'il  nes'en  trouuera  point,  auparauant 
îiy  depuis  fon  temps  ,  en  vraye  valeur  fon  fem- 
blable.  -Il  eut  Thonneur  d'eftre  ehoifi  &  efleu 
chef&conduéleur  gênerai  de  la  plus  gaillarde  & 
belle  armée  qui  fut  oncques  leuee  :  en  laquelle 
Jcs  plus  refolus&  volontaires  guerriers  de  toute  la 
Chreftienté  s'eftoyent  venus  entoiler.  Finalement 
fut  par  tous  les  Princes  de  l'armée  déclaré  vnani- 
mement  Roy  de  lerufalem.  Voila  comment  fes 
iainéls  Lauriers  &  facrés  Trophées  font  deriuer  à 
fes  fuccefTeurs  l'ornement  incomparable ,  &  tiltre 
précieux  d'honneur  &  vraye  noblefle.  Si  Ton  a 
veu  communément  prefques  tous  les  Princes  voi- 
re les  peuples  fe  renommer  deftreyflus  (bien  que 
fauflement)  aucuns  des  Troyens ,  taxez  (au  moins 
s'ils  furent  oncques,)  de  vanité  ^perfidie  jtauifTe- 
mens ,  (  fi  ce  qui  fe  trouue  par  efcrit  eft  véritable) 
&en  d'autres  vices  énormes,  &en  fin  fi  malheu- 
leux  en  vne  guerre  iniuftc,  qu'iceux  &  leur  ville 
furent  mis  à  feu  &  à  fgng.  De  ce  nonabre  voulurent 
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eftre  les  Françons  de  Germinîe  &  les  Fraçoîs  des 
Gaules,les  Roinains,Padouâs,&  d'autres  au(ïî,qui 
ne  peuuent  prétendre  leur  defccnte  que  de  Ba,rba- 
res,Badoliers,Goths,Morcs&fembUbles.Eft.cc, 
dis-ie ,  chofe  fans  exêple  ny  raifon,de  rapporter  la 
niemoirede  cefte  tant  excellente  &  vertueufe  mai- 
fon,à  de  deuanciers  tant  illuftres ,  dont  leur  gloire 
cftgraueau  ciel  &  à  la  terre,  quiont  poffedé  le* 
rufalem,Naples,  Sicile,Chipre,  &  d'autres  royau- 
mes, dont  ne  luy  demeure  que  le  vain  tiltre,  tant 
d'autres  grandes  feigneuries ,  &  tant  d  autres  pro* 
uinces&feigneuries,  dont  il  ne  leur  refte  que  le 
droit  feul  &  la  propriété  nue,  Veu  mefmes  que  par 
l'immémoriale  &  très  longue  continuation  de  fes 
haults  faits  d'armes  de  pere  en  fils,  elle  seft  faïâ: 
paroiftre  de  tout  temps  &  deuantnoz  yeux,vraye- 
mcnt  héritière  &  en  polTelTion  delagenereufeva- 
leur  de  ces  anceftres.  Voila  le  moins  de  ce  qui  fe 
peut  dire  en  paffant ,  de  cefte  tant  mémorable  fa« 
mille ,  de  laquelle  ont  efcrit  infinis  auteurs  de  fca*  * 
uoir  &  réputation.  Quand  à  celle  de  Mcdicis ,  en 
ayant  loue,  Guicciardin  &  plufieurs  autres  efcrits, 
nous  en  toucherons  quelques  particularitez,  aprc$ 
auoir  parlé  de  la  ville  de  Florence.  Icelle  a  outre* 
pafTé  les  autres  villes,en  plufieurs  &  belles  parties 
&  fingularitez.  Son  ûflîete  eft  en  vne  région,  plus 
ancienne  &plaifante  d'Italie.  A  efté  fondée  par 
Augufte,  le  plus  heureux  Empereur  quifutonc- 
ques.  Eftant  ruinée  &defmolie  parTotilas>aeftc 
reftablie  &  toute  reediriee  pat  Charlemaigne  Roy 
de  France  &  premier  Enipereur  d'Occident.  Du» 
rant  Ùl  republique  elle  a  efté  prodigieufemenr 


embellie  &  augmentée ,  par  la  difpofition  des  bel- 
les &  droiétes  ruer,  commodité  des  pom:s,liriJÔu- 
re  des  plus  beaux  temples  &  palaix  du  monde.  Or* 
nées  des  plus  rares  &  doôes  efpnts  (lelon  le  tép<î) 
reluitans  au  milieu  destencbres ,  &  des  premiers 
Architeftes,  Sculpteurs,  Peintres  &  j^autres  arts, 
dont  fes  ouurages  a  furpaflé  la  mamfadlure  des 
autres  villes.  Les  Citoyens  mefmes  s'eftanspar 
vn fatal  orage  endiuers  Pays ,  arrel^ez  ou  habi- 
tuez 3  ils  les  ont  fçeu  décorer  de  belles  Eglilcs, 
Palais,  tombeaux  &  autres  édifices  fumptueux.  le 
dy  dôcques  que  d'vne  telle  republjquCjfloruTante 
en  paix  ôt  çn  goerre^  eft  fortie  &  apparue  fort  à 
pointjCorpme  la  Lune  parmy  lesElloilles,  la  trcf- 
augufte  m4iion  de  Medicis.  l'ay  dit  fort  à  point, 
Parce  qu'au  parauanc,  la  ville  s'elloit  trouuee  ea 
extrême  çônfuhon,à  caule  des  fanglantes  diuifions 
&  partis  de  diuerfe^  couleurs  ,  de  Guelphes  & 
GibellinSjdu  peuple  contre  les  grands  &  nobles, 
&  d'autres  telles  peftes.  loint  que  cefte  maifon  à 
mis  la  dernière  main  à  lentier  embelhircment  de 
U  ville  par  des  ouurages  trermagmfiques ,  comme 
fabriques  d'E:;life  &  Palaixrrecherches  de  toutes 
çhofes  rares  &  anfiques^comme  ftatues ,  librairies, 
médailles, pierreries ,&  pareilles  curiofitez  auec 
plus  de  dcfpence  &  diligence  que  tous  les  autres 
Prînçes  de  la  Chreftienté  i  La  police  des  bonnes 
loix  pour  lâ, pieté'  &  îuftice.  Nousadioufterons 
pour  le  dernier  chef  d'oeuure,dcvrayegrandeui: 
&  genereufe  magnificence,  vn  bien  faift  ineftima^ 
ble  pour  la  chreftienté ,  &  vn  honneur  incompara-^ 
blç  à  la  maifon  de  MçdÛcisX'eft  qu'après  le  faç  de 
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h  ville  de  Conftantinople,&  difïlpation  de  Ton 
Empire, le  grand  Laurcns  deMedici$,cntil*a  vr* 
fruiét  immortel  au  mondcinuitanc  retirant  entre- 
tenant &  honorant  tant  de  precieufcs  reliques  ef- 
chappees  duglaiue&  du  feu  des  mfideles  :  à  fça- 
uoir ,  tous  les  gens  do6ïes  fuitifs  &  vagabonds. 
Deforteque  fa  maifon  eftoit  comme  le  port  de 
falut  des  langues  &  lettres  :&  dcsfufdits,  &  des 
plus  fcauans  de  la  ChrelHentc;Dont  le  tais  le  nom 
pour  euiccr  prolixité.  C^çii  ce  bien  là, qui  à  elté 
efpandu  par  toute  la  ChieM-lienté,&  àefueilîé  les 
autres  Princes  à  faire  le  femblable  a  fon  exemple. 
Celt  le  plus  grand  bien  qui  ait  elle  procuré  &  ef- 
largy  à  la  Chreliicncé  ,  depuis  n  ille  an^  aupara- 
uant,  &qui  apporte  vne  foiide  louange  &  gloire 
immortelle  à  la  maifon  deMedicis. 

A  ce  que  deffus  fepourroient  adioufter  beau- 
coups  de  chofes  ,  que  nous  obiîiettrons  pour  les 
raifons  fufdites.  Pour  venir  a  l'heureux  prefage 
de  celte  alliance,  Il  àeflé  dit  cydeffusqueChar- 
lemaigne  à  eRé  fécond  fondateur  de  Florence, 
Charlemaigne  eftoit  Roy  de  France,  &  la  mai- 
fon de  Lorraine  en  ett  i(fue.  La  maifon  d'Anjou 
&  la  Republique  de  Florence,  furent  affociez  en- 
fembic  pour  exrentiiner  Manfroy  déclaré  enne- 
wy  de  l'Eglife  Romaine:  Le  Pape  Clément  re- 
nouuella  par  alliance  cefte  ancienne  confédé- 
ration ,  par  le  mariage  de  la  tref-illultre  mere 
de  Catherine  de  Medicis  Royne  de  France, 
ertant  la  maifon  de  Boloigne,  ou  Bouillon,  delà 
maifon  de  France  ,  &  de  Lorraine  ,auec  le  Duc 
d'Vibinnepueu  du  Pape  Clement,nomméIulien 
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deMedicîs.  Depuis  encores  de  plus  près,  par  le 
mariage  du  feu  Roy  Henry,  du  viuant  du  Roy 
François  Ton  pere,  contre  la  Catherine  de  Medicis 
Roine  de  France.  Et  finalement  à  cefte  heure  fo- 
lennifee  trefexpreflement  par  cefte  dernière  al- 
liance de  laPrincefTede  Lorraine  fortie  de  la 
^    maifon  de  France ,  d'Anjou  &  Lorraine, 
auec  le  grand  Duc  de  Tofcane  qui 
rcprefente  la  Republique 
de  Florence. 
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